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memes au seruice du Roy en voulant empecher une
traitte qujl leur a permise.

La seconde ocupation des soldats est detre envoyez
dun poste a lautre par les Comandants pour y porter
leurs marchandises et leur eau de vie apres setre
acomodez ensemble, sans que les uns et les autres
ayent d’autre soin que Celuy de sentr’ayder mutuelle-
ment dans leur Comerce, et afin que Cela sexecute
plus facilem' des deux Costez comme jls le sou-
haitent, J1 faut que les Comandans se ferment les
yeux pour user de Connivence et ne voir aucun des
Desordres de leurs soldats quelques visibles publics
et scandaleux qu’jls soient, et jl faut reciproquem?®.
que les soldats, outre qujls traittent leurs propres
marchandises, se fassent encore les traiteurs de Celles
de leurs Comandans, qui souuent meme les obligent
d’en acheter deux pour leur permettre daller ou jls
veulent

Leur troisiéme ocupation est de faire de leur fort
un lieu que j'ay honte d'apeler par son propre nom,
ou les femmes ont apris que leurs corps pouuoient
tenir lieu de marchandises, et q'*. y seroient encore
mieux receus que le Castor, de sorte que cest la
presentement le Comerce le plus ord™. le plus Conti-
nuel, et le plus en vogue - quelques efforts que
puissent faire tous les missionnaires pour le denier
et pour 1’abolir, au lieu de diminuer jl s’augmente et
se multiplie tous les jours de plus en plus; tous les
soldats tiennent table ouuerte a touttes les femmes
de leur connoissance dans leur maison: depuis le
matin jusques au soir, elles y passent les Journées
entieres les unes apres les autres assises a leur feu
et souuent sur leur lit dans des entretiens et des



